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Il faut aimer la patrie

La patrie, dit Mgr Turinaz, c'est le sol qu'ont foulé nos pre-
-niers pas, le toit qui a abrité notre enfance, le ciel qui sur nos
têtes a étendu ses nuées ou fait resplendir ses rayons et ses
ardeurs, les affections pures et saintes, les croyances augustes,
les traditions vénérables, les souvenirs des tristesses el des joies,
des épreuves et des gioires nationales, les tombes où reposent
ceux que nous avons aimés.

Cet amour de la patrie, ce devoir sacré, enseignons-le aux
généra.tions qui se lèvent. Que les mères apprennent ce devoir à
leurs enfants, dès les premières lueurs de leur raison ; que les
pères en laissent à leurs fils les traditions comme le plus pré-
cieux héritage; que les maîtres le révèlent par toutes les res-
sources de l'instruction et de l'éducation et le fassent resplendir
à toutes les pages de notre histoire; que ce peuple s'incline
avec respect et admiration devant les tombes de ceux qui sont
morts pour sa défense et pour sa gloire.

Cet appel à l'amour de la patrie a sa raison d'être partout
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Les appréciations flatteuses que ne cesse de recevoir l'exposi-
tion scolaire de la province de Québec à Chicago, placent les
dénigreurs de notre svsteme d'enseignement dans une position
moins en-viable que jamais. La conspiration du silence, qui
semble pour le moment leur mot d'ordre, en présence de résul-
tats que leur patriotisme, sans doute, doit regretter, achève de
mettre en pleine lumière les aventuriers qui unt conduit la
-campagne contre nos maisons d'éducation. Cette exposton,
dont la démonstration, si on l'eût voulu, aurait pu être beau-
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